
Février 2013
1 1er v. S. Ignace d’antioche, M. - Dév. au S.-C.
2 1er S. Purification de la Ste vierge - Pureté
3 d. SexAgéSiMe - S. Blaise, M. - Foi
4 L. S. andré Corsini - Lutte contre les tentations
5 M. Ste agathe, V. M. - Pureté
6 M. S. tite, év. M. - Non au respect humain
7 J. S. Romuald, abbé - Pénitence
8 v. S. Jean de Matha - Charité fraternelle
9 S. Ste  apolline, V. M. - Générosité
10 d. QUiNQUAgéSiMe - Ste Scholastique, V. - Piété
11 L. apparition de N.-D. à Lourdes - Dév. à N.-D.
12 M. Ste eulalie, V. M. - Témoigner de la Foi
13 M. Mercredi des Cendres - Jeûne et abstinence
14 J. S. Valentin, pr. et M. - Bon exemple
15 v. SS. Faustin et Jovite MM. - Porter sa croix
16 S. Ste Julienne de Nicomédie - Tenir ses résolutions
17 i dim. de Carême - S. Sylvin, év. - Bon exemple
18 L. Ste Bernadette Soubirous, V. - Humilité
19 M. S. Barbat, év. prédicateur - Zèle
20 M. S. eleuthère, év. M. - 4-temps - Jeune et abstinence
21 J. S. Sévérien, év. M. - Force
22 v. Chaire de S. Pierre à antioche - Quatre-temps

- Jeune et abstinence
23 S. S. Pierre Damien, év. -  4-temps - Jeune et abstinence
24 ii dim. de Carême - S. Serge M. - Force
25 L. S. Mathias, ap. - Zèle pour le salut des âmes
26 M.  Ste Marguerite de Cortone - Piété
27 M. S. Léandre, év. - Charité fraternelle
28 J. S. Gabriel de l’addolorata - Pureté
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BiLLeT MeNSUeL
Apostolat de la Prière
Ligue de prière et de zèle

en union avec le CoeUr du JéSUS

iNTeNTioN dU MoiS

L’ACCePTATioN de LA doULeUr

Il faut sans doute essayer de détourner des
autres et de nous les douleurs qui seraient l’effet
de nos fautes et de nos imprudences. Mais
quoique nous fassions, la douleur nous visitera.
Comprenons alors qu’elle est le fruit et le châti-
ment du péché : acceptons-la en esprit d’expi-
ation et de réparation. Comprenons aussi
qu’elle est pour nous l’occasion d’exercer les
plus belles vertus, d’acquérir les plus grands
mérites, qu’elle nous est donc avantageuse :
apprécions-la. Comprenons enfin qu’elle nous
fait ressembler à NoTre-SeigNeUr, qu’elle
nous permet de lui prouver notre amour :
aimons-la. Quand elle vient, accueillons-la
comme présentée par DIeu, et quand DIeu nous
éprouve, sachons dire :

FIat !
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réSoLUTioN APoSToLiQUe
- Dans la douleur, je songerai que DIeu m’aime, qu’Il
me regard et qu’Il m’attend.
- Je tâcherai d’expliquer aux malades que je rencontre
les grâces obtenues et les mérites gagnés dans et par la
souffrance acceptée chrétiennement.

Premier Degré :
oFFrANde de LA JoUrNée

Divin Coeur de JéSuS, je Vous offre par le Coeur
immaculé de MaRIe les prières, les oeuvres et les souf-
frances de cette journée en réparation de nos offenses
et à toutes les intentions pour lesquelles Vous Vous
immolez continuellement sur l’autel.

Je Vous les offre pour que les chrétiens voient
dans toute douleur une parcelle de votre croix,
envoyée par votre amour.

Deuxième Degré :
oFFrANde à MArie

d’une dizaine du chapelet à l’intention du mois
Pensez, durant cette dizaine, au mystère du

Portement de croix de N.-S. JéSUS-ChriST.
-verTU à pratiquer : la patience
- PeNSée à méditer : Si quelqu’un veut venir après
moi, qu’il se renonce, qu’il porte sa croix et qu’il me
suive.              JéSuS dans l’évangile

Troisième Degré :
CoMMUNioN réPArATriCe

offerte au Coeur de JéSUS par MArie

iNTeNTioN PoUr Le MoiS SUivANT (MArS 2013)
eN réPArATioN deS PéChéS CoMMiS dANS Le

MoNde, SUrToUT LeS PéChéS PUBLiCS

MySTère : La crucifixion et mort de N.-S. J.-C.

UNe hiSToire dU P. MATeo
(toujours ancienne, toujours nouvelle...)

au début de ma vie apostolique, j’avais eu la joie d’in-
troniser le S.-C. au foyer que venaient de fonder deux
jeunes-gens de la classe ouvrière. Le jour-même de leur
mariage, ils avaient voulu faire entrer chez eux le roi
JéSuS : Il sera, disaient-ils, l’ami intime de tous les
instants. Quelques années plus tard, l’ouvrier m’appelait
pour sa femme gravement malade. La pauvre chambre
qu’ils habitaient laissait deviner une grande misère ; mais
ce qui frappait tout de suite le visiteur, c’était une belle
image du Coeur de JéSuS, fixée là, bien en vue, à la place
d’honneur et, encore plus, la grande paix de cet intérieur.

après quelques paroles de réconfort et de consolation :
N’êtes-vous pas bien malheureuse, ma pauvre enfant ?
dis-je à la malade. - Malheureuse ? répondit-elle avec
l’accent de la foi la plus vive, les yeux brillants du feu de
la fièvre, non, mon Père, nous ne sommes pas malheureux !
Nous avons souffert, c’est vrai ; mais nous avons souffert
avec lui... Nous avons pleuré, c’est vrai ; mais nous avons
pleuré avec lui. En l’intronisant chez nous, vous nous
aviez dit qu’Il nous consolerait dans toutes nos peines,
qu’Il saurait adoucir toutes nos souffrances. Il l’a fait,
mon Père !

et, prenant par la main son mari qui sanglotait, elle lui
dit : Et toi, que dis-tu ? Avons-nous été malheureux ? alors,
fixant son regard plein de larmes sur l’image du Coeur de
JéSuS, il répondit : Malheureux, nous ? pas 5 minutes !
Nous avons souffert, oh oui, cela est inévitable, la vie
c’est la vie. Mais être malheureux est chose bien dif-
férente. Malheureux avec JéSuS, notre Roi et notre ami ?
Jamais, jamais !... N’est-ce pas sublime ?... ils avaient
saisi la haute philosophie de l’évangile : la différence
qu’il y a entre pleurer, souffrir et être malheureux.
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